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Technologies géo-spatiales, évaluation de la 
dynamique et de la capacité de séquestration du 
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La forêt du bassin du Congo (Figure 1) couvre environ 2 millions de 

km², dont 1,3 en République Démocratique du Congo (RDC). Elles 

représentent 8 % de la surface forestière mondiale. Selon 

l’Organisation mondiale pour l’Alimentation et l’Agriculture (FAO), 

les pertes annuelles en superficie forestières dans le monde sont 

de 8 200 km². Les forêts représentent environ 10 % du PIB des pays 

concernés tropicaux et environ 100 000 personnes y ont trouvé ou 

crée un emploi. 

 

Figure 1. Le Bassin du Congo 

Dans les marges de ce bassin forestier d’Afrique centrale, la 
pression sur les formations forestières semble, de plus en plus, 
importante. Et pourtant, la présence des forêts le long des cours 
d’eau assure non seulement une stabilisation des berges (Gilard, 
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2006) mais aussi et surtout permet une régulation du régime 
hydrologique (Andréassian, 2002 ; Costa et al., 2003 ; Rousseau et 
al., 2007) et un stockage non négligeable du carbone. Dans ces 
marges où l’agriculture familiale reste la principale activité, la 
recherche de nouvelles terres agricoles et la pratique des cultures 
de contre saison tend à se généralisé, les contraintes 
pédoclimatiques et la recherche du bois de chauffe entrainant avec 

elle un cortège de problèmes (Madjigoto, 2003 ; CTA, 2008 ; 
Ouédraogo, 2010) dont l’augmentation des émissions de Gaz à 
Effets de Serre dans l’atmosphère. 

Ces formations forestières constituent, pourtant, les principaux 
refuges biologiques pendant la saison sèche. Car durant cette 
saison, l’essentiel du couvert végétal tend à disparaitre du fait des 
feux de brousse. L’essor de l’agriculture de contre saison et 
l’exploitation artisanale des ressources minières font planer des 
risques de dégradation aussi bien des ressources hydrologiques 
que biologiques. Les études jusqu’ici menées dans l’Adamaoua 
ressortent deux grandes tendances d’évolution des formations 
végétales. Pour certains l’on assiste à une reconquête de la savane 
par les ligneux (Tchotsoua, 2004 ; Servant, 1996 ; Letouzey, 1968, 
Piot, 1969 ; Hurault, 1975 et 1990 ; Boutrais, 1996), Youta, 1998) 
et pour d’autre l’on assiste à une dégradation des forêts (Lebrun, 
1936 ; Letouzey, 1986 ; Aubreville, 1949 ; Donfack, 1998). En 

1950, alors que la majorité des botanistes croyaient à un recul de 
la forêt, Lebrun décrivait au Nord du Congo Belge dans le district 
frontalier de l'Ubangi-Uélé "des lambeaux forestiers à essences 
tropophiles qui semblent actuellement en voie d'extension". Mais 
dans l'Oubangui-Chari, il va relever que de savanes boisées de 
petites étendues, incluses dans la forêt, se ferment 
manifestement... Ces petites savanes, intérieures à la forêt mais 
cependant voisines des lisières, étaient d'anciens emplacements de 
villages qui furent abandonnés. Le feu n'y passant pas, les espèces 
de savanes boisées s'y sont d'abord réfugiées, puis aujourd'hui, la 
forêt reprend sa place et les étouffe". Ces observations, qu’elles 

soient pour le recul ou pour l’avancé des forêts sont faites, à partir 
des observations à très grandes échelle. 

D’après le rapport du GIEC (2014), l’activité humaine influence le 
climat de la planète, étant donné les six milliards d’individus qui 
d’une manière ou d’une autre, impactent les écosystèmes par leurs 
activités multiples et variées. Mais, la vraie question est de 

connaitre l’importance de l’impact de l’homme et de ses activités 
sur la végétation qui se trouve fortement menacée dans les bassins 
de l’Amazonie et du Congo, en zone intertropicale où elle est 
paradoxalement plus concentrée. 

On comprend donc pourquoi il est illusoire de prétendre que le 
problème du changement climatique est un problème de pays 
riches et que les pays tropicaux, non encore industrialisés, n’ont 
rien à voir avec ce problème car ils émettent actuellement beaucoup 
moins de gaz nocifs. Certes, c’est le cas aujourd’hui. Mais, il en ira 
tout autrement demain avec leur développement, du moins peut-
on l’espérer. Les pays du Nord comme ceux du Sud, doivent se 
donner la main pour traiter au mieux le problème de 
l’augmentation des émissions de gaz à effet de serre. C’est la 
condition Sine qua non de la réussite de la lutte contre le 
changement climatique (Fourçons A., 2002), mieux de la réduction 
des impacts des changements climatiques anthropiques. C’est 

ainsi que le principe du REDD+ vise à inciter les pays en 
développement soit à réduire la déforestation ou la dégradation des 
forêts, soit à gérer durablement les forêts ou à augmenter les stocks 
de carbone forestier, étant entendu que, s’ils y parviennent, ils 
pourront être récompensés financièrement (Karsenty et Pirard, 
2007 ; Tsayem et al. 2015). La prise de conscience mondiale des 
enjeux sur les forêts tropicales en général et celles d’Afrique 
centrale, en particulier, progresse. Ainsi, des négociations 
internationales recherchent des mécanismes pour la préservation 
des forêts, des engagements pour la protection sont signés par les 
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États, des normes de gestion forestières sont édictées, des 
institutions sont renforcées, mais la mise en œuvre sur le terrain 
de ces résolutions se heurte à des réalités locales parfois contraires 
(Mbitikon R. et Cassetta M., 2013). C’est pourquoi, dans le bassin 
du Congo, l’engagement effectif des pays, bien que suivant les 
directives-cadres du Fonds de Partenariat pour le Carbone 
Forestier (FPCF), encouragés par Onu-REDD, est à des stades 

différents (Tsayem et al., 2015). C’est sous ce prisme que s’inscrit 
la rencontre de N’Gaoundéré au Cameroun, qui a pour objectif de 
partager les résultats du projet DYFRAC et d’échanger sur les 
approches et les outils du monitoring des forêts et de la 
déforestation. Financé par le programme GEOFORAFRI de l’Institut 
de Recherche pour le Développement (IRD), le projet DYFRAC visait 
la quantification spatiale des variations du couvert et de la densité 
des forêts dans la région de l’Adamaoua au Cameroun et la 
recherche des facteurs et des conséquences de ces dynamiques en 
vue d’une meilleure estimation de la biomasse et de la 
compréhension des enjeux de la promotion des co-bénéfices 
sociaux et environnementaux de la protection des forêts.  

 

la déforestation et de la dégradation des forêts du bassin du 
Congo,  

 s sont les outils géo-spatiaux qui peuvent permettre 
de quantifier et d’évaluer la dynamique des forêts des 
marges du bassin du Congo à petite échelle ? Tel est le 
deuxième thème autour duquel sont orientées les 
contributions.  

 
d’une légende commune pour la cartographie des 
dynamiques des forêts dans le bassin du Congo.  

Toute contribution ne s’inscrivant pas dans l’un de ces trois 
thèmes, mais liée aux enjeux des changements climatiques sera 

examinée. 
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Le résumé comprend le titre, les auteurs et filiations, l’adresse 
de l’auteur correspondant, le contenu du résumé (Problème-

Matériel et Méthode-Principaux résultats)- les mots clés (05 
au maximum) et éventuellement des figures (photos, 

diagrammes, cartes) et des tableaux. 
Guide de présentation des résumés : 
-Taille : les résumés et mots clés en français et en anglais 

doivent tenir sur une page, format A4, toutefois, s’il y a des 
figures et tableaux, deux pages d’illustrations sont 
acceptables 

- Marges : Supérieure : 2,5, Inférieure : 3,0 ; droite et gauche : 
3,2 

- Titre : police : Time New Roman, Majuscule, Gras, 14 pt, 
Interligne : Simple   
- Auteurs : police : Time New Roman, Minuscule, 12 pt, 

Interligne : Simple  
- Texte : Police : Time New Roman, Minuscule12 pt, 

Interligne : Simple  
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- Résumés : recevables jusqu'au 25 septembre 2015  
- Notification de l’évaluation des résumés aux contributeurs : 

30 septembre 2015 
- Textes de 15 pages maximum, Times New Roman, caractère 
12, interligne 1,5 : recevable jusqu'au 1er novembre 2015 

NB: Les résumés éventuellement corrigés et les présentations 
Power Point seront envoyés en fichier attaché à l'adresse 

suivante : dyfrac@gmail.com avec copie à 
aoudoudoua@yahoo.fr, ntalla@gmail.com et 
tchotsoua@gmail.com   

 
- Colloque : du 14 au 15 décembre 2015 à N’Gaoundéré 

au Cameroun 

 
- 16 décembre 2015 : Visite des formations forestières des 

environs de la ville de N’Gaoundéré (Wakwa et 
Escarpement de Ngaoundéré) 

Tous les participants dont les résumés sont acceptés doivent 
remplir la fiche d’inscription  et la retourner au comité local 
d’organisation (dyfrac@gmail.com avec copie à 

aoudoudoua@yahoo.fr, ntalla@gmail.com et 
tchotsoua@gmail.com) au plus tard le 1er novembre 2015. 

Enseignant et chercheur des universités ou des instituts de 

recherches : 30,50 euros (20 000FCFA) 

Etudiants : 15,25 euros (10 000 FCFA) 

Ces frais donnent droit au livre des programmes et des 

résumés, au transport local (hôtel, campus universitaire) et à 

la pause-café pendant les exposés. Ils n’incluent pas 

l’excursion et l’hébergement  

Les frais d’excursion sont de 19 euros (12 500 FCFA) pour 

les enseignants chercheurs et de 7,62 euros (5 000 FCFA) 

pour les étudiants. Ils donnent droit au transport 

(aller/retour) de N’Gaoundéré au lieu d’excursion, au guide 

de l’excursion et au casse-croute.  

Par transfert : au nom de monsieur Anaba Banimb 

Christian Robert (tel +237 652673634 ou 652673634) 

enseignant chercheur au Laboratoire de Géomatique de 

l’université de N’Gaoundéré ou  

Par dépôts bancaire : banque : ECOBANK Cameroun SA ; 
Nom du  compte : La Dynamique des Formations forestières 
dans a Région de l’Adamaoua au Cameroun (DYFRAC). N° du 

compte : 10029- 26017-01307972005-45. Code SWIFT : 
ECOCCMCX, Code IBAN : CM21100292601701307972005. 

mailto:dyfrac@gmail.com
mailto:aoudoudoua@yahoo.fr
mailto:ntalla@gmail.com
mailto:tchotsoua@gmail.com
mailto:dyfrac@gmail.com
mailto:aoudoudoua@yahoo.fr
mailto:ntalla@gmail.com
mailto:tchotsoua@gmail.com
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(Les codes IBAN et Swift sont  utilisés seulement  pour les 

opérations à l’étranger). 

La ville de N’Gaoundéré dispose des hôtels dont le prix des 

chambres varie entre 10000 et 25000 FCFA. Un véhicule  fera 

la navette entre les hôtels et les lieux du séminaire. 

L’excursion aura lieux le samedi 12 décembre 2014. Trois 
sites sont retenus. 

 Site de l’Escarpement de N’Gaoundéré (35 km de 

N’Gaoundéré sur la Nationale N°1 vers le Nord) ; 

 Site de Wakwa (15 km sur la Nationale N° 1 vers le 

sud) ; 

 
Site de l’escarpement de 

Ngaoundéré 

 
Bois de Wakwa 

 

Il est prévu un arrêt au Complexe Agroindustriel de 

MAISCAM. 

- pour les étrangers : l’entrée au Cameroun nécessite un visa 

délivré par les services consulaires du Cameroun. 

- l’arrive à N’Gaoundéré peut se faire par vol (seulement le 

lundi et le vendredi, partant de Yaoundé ou de Douala) et tous 

les jours par train ou par car. 

- pour votre demande d’ordre de mission et de visa, le comité 

local vous fournira  la réservation d’hôtel, l’invitation, la lettre 

d’acceptation de la contribution,… 

- N’Gaoundéré, situé sur le plateau de l’Adamaoua, château 

d’eau du Cameroun compte plusieurs sites touristiques tels 

que les lacs de cratère, les grottes, les chutes, les rapides, les 

ranches et les chefferies traditionnelles. 

Pour toutes autres informations, contactez  

M. ANABA BANIMB C. R., tél. 00 237 652673634 
M. NDJEUTO TCHOULI P. I., tél. 00 237 694367239 

Dr AOUDOU DOUA Sylvain, tél. 00 237 696238791  
Dr TALLA TANKAM Narcisse, 00 237 676962414  
Pr TCHOTSOUA Michel, 00 237 699869386 

Merci d’informer tous ceux qui peuvent être intéressés par 
ce colloque  
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Nom et Prénom

Moyen de 

Transport

Frais de 

transport

Frais de 

Séjour

Banfield xx 0 0

Khasa P.D xx 0 0

Fotsing Eric Train 65000 120000

Talla Tankam Narcisse Train 65000 120000

Tchamba Martin Bus et Train 65000 120000

Kachaka Claude Bus et Train 65000 120000

Tsalefac  Maurice Bus et Train 65000 120000

Djiongo Kenfack Cédrigue Bus et Train 65000 120000

Kenfack Feukeng Séverin Bus et Train 65000 120000

Ndjuala Njongue Yolande Bus et Train 65000 120000

Avana Marie-Louise Bus et Train 65000 120000

Nguetsop Victor François Bus et Train 65000 120000

Moïse Tsayem Demaze Avion et Train 856000 120000

Sufo Kankeu Richard Avion et Train 856000 120000

Raimond Christine Avion et Train 856000 120000

Téwéche Abel Bus 15000 120000

Aaoudou Doua Sylvain Bus 15000 120000

Anaba Banimb Robert Christian xx 0 30000

Kalda Henri xx 0 30000

Markus Bakaira xx 0 30000

Hadja Zenabou hamadou xx 0 30000

Ndjeuto Tchouli Prosper Innocent xx 0 30000

Kouedjou Idriss Landry xx 0 30000

Mapongmetsem Pierre Marie xx 0 30000

Tchotsoua Michel xx 0 30000

Muderhwa Mutabesha Patrick Avion et Train 656000 120000

Madjadingar Téblé Wolwaï Avion 300000 120000

Madjigoto Robert Avion 300000 120000

Djangrang Man-na Bus 35000 120000

Goltob Ngaressem Avion 300000 120000

Onguene A.N Train 56000 120000

Joseph Youta Happi Train 56000 120000

Tapamo Kenfack Hippolyte Train 56000 120000

 Kameni Eric Désiré Train 56000 120000

Sonwa Jean Denis Train 56000 120000

Zapfack Louis Train 56000 120000

Ndikwé Dourwé Maurice xx 0 30000

0 0

5175000 3390000

7900,763359 5175,57252

Total (En F CFA)

Total (En EURO)

Dschang

Dschang

Yaoundé

Yaoundé

Yaoundé

Yaoundé

Yaoundé

Ngaoundéré

RDC

Tchad

Tchad

Tchad

Tchad

Yaoundé

Ngaoundéré

Ngaoundéré

Ngaoundéré

Ngaoundéré

Ngaoundéré

Ngaoundéré

France

France

Maroua

Maroua

Ngaoundéré

Ngaoundéré

Dschang

Dschang

Dschang

Dschang

Dschang

Dschang

Dschang

Dschang

France

Liste des participants et Coût au 30 juillet 2015

Canada

Provenance

Canada
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Désignation Montant en 

CFA

Montant

en  Euro

Désignation Montant 

en CFA

Montant

en  Euro

Frais de transport 5175000 7900,7634 AUF 2000000 3053,43511

Pauses déjeuner 500000 763,35878 AGR - ACAGER 500000 763,358779

Pauses café 250000 381,67939 FALSH 300000 458,015267

Frais de séjour 3390000 5175,5725 Projet DYFRAC 3288000 5019,84733

Hôtesses (10) 300000
458,01527

Programme 

GEOFORAFRI

3000000
4580,15267

Banderoles (4) 300000
458,01527

Opérateurs 

économiques 

6000000
9160,30534

Sécurité (10 FMO) 500000 763,35878 0 0

Tee-shorts 250000 381,67939 0 0

Impression sur les 

tee-shorts

100000

152,67176 0 0

Navette (Bus, 

carburant, 

Excursion)

450000

687,0229 0 0

Fonct Comité 

Organisation

500000

763,35878 0 0

Secrétariat 200000 305,34351 0 0

Médias 300000 458,01527 0 0

Blocs-notes 50000 76,335878 0 0

Badges 50000 76,335878 0 0

Stylos 5000 7,6335878 0 0

Location des salles 500000 763,35878 0 0

Logistique de 

communication

600000

916,03053 0 0

Perdiem 

organisateurs

2000000

3053,4351 0 0

Coctail d'ouverture 500000 763,35878 0 0

Coctail de clôture 500000 763,35878 0 0

Décoration des 

salles

30000

45,801527 0 0

Publication des actes 2000000

3053,4351 0 0

Total général 18450000 28168 Total général 15088000 23035

-3362000 -5133

Recettes prévisionnelles

Solde

Dépenses prévisionnelles


